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Pour visionner la bande-annonce
https://vimeo.com/357308615

Sur les hauteurs d'Amboise, un haras entouré par la forêt.
En face, un lycée agricole, et des jeunes femmes qui passent le « bac cheval ».
A quoi rêvent donc ces lycéennes, elles qui ont le cheval chevillé au corps ?
Un film comme une rencontre, qui interroge notre rapport au vivant et au sauvage 
à travers les liens singuliers qu'entretiennent les apprenties-cavalières avec leurs 
montures.

LE FILM



L’espace du lycée. Les couloirs, les salles de cours, le foyer. L’espace du haras. 
L’écurie, les boxes, la carrière, la forêt.
Le tempo des jeunes cavalières. Le tempo des chevaux. Des instants comme des 
mesures de vie battues par le rythme de l’horloge du temps du lycée ; des mesures 
de vie mais aussi des espaces, comme un territoire à explorer.
Mouvements et corps à corps. Allures et visages. Animaux et queues de cheval. 
Scolarité et équidés. Rires et murmures. Soins et caresses. Hennissements et 
chevaux fumants. Émois.
Entre rêve et réalité, à cheval entre fin de l’adolescence et premiers galops dans le 
monde professionnel. Et demain ?

CARNET DE TOURNAGE 



« Au lycée, le matin on se lève, on parle cheval, le midi on parle cheval, le soir 
on parle cheval, et la nuit on rêve cheval. On devient presque des chevaux à 
force ! »

« Quand je pense au cheval, je me dis que c’est mon avenir, que c’est ce que 
je veux faire plus tard. Depuis que j’ai commencé à l’âge de cinq ans, j’ai pas 
décroché. C’est une passion dévorante. Quand tu tombes dedans, tu t’arrêtes 
plus. Je sais pas, c’est comme si tu trouvais ta moitié en fait. »

« Le cheval, ça m’aide à me concentrer, ça me rend sereine. Ça me calme. J’ai 
pas confiance aux gens. Je sais que c’est un truc qui va me bloquer dans la vie, 
je sais… C’est pour ça que les chevaux, ça m’aide petit à petit. »

« Je me rappelle la toute première fois où j’ai galopé. Tu formes une union avec 
un cheval, un animal. Un cheval c’est une part de gentillesse dans… dans une 
statue de fer. »

«  Au début, les chevaux étaient sauvages et puis on les a mis à la main de 
l'homme. Bon, en quelque sorte, parce que je pense qu'on pourra jamais totale-
ment les mettre à notre main. Oui, je pense qu'il y aura toujours ce côté rebelle. 
On peut pas les mettre dans une case, on peut pas les mettre en boîte : ils ont 
leur caractère, leurs sentiments, non, on peut pas... »

PAROLES DE CAVALIÈRES ...



LE RÉALISATEUR 

Le cinéma de Charlie Rojo est un cinéma du voyage et du verbe, attentif à ce qui 
nous est contemporain et nous définit dans le présent, comme aux courants invi-
sibles qui, sous la surface des choses, relient les hommes à l’universel.
Charlie Rojo fut d’abord chargé de la vérification des copies des films restaurés 
aux archives du film avant de devenir monteur, pour ensuite passer à la réalisation 
documentaire.
Il explore dans ses films les multiples voix et visages des mondes qui nous entourent : 
Images du temps d’avant (2000), Cargo (2005), Aran (2010), Ost (2012), Saint-
Pétersbourg, Notes sur la mélodie des choses (2014). Il est également lecteur 
au sein de la société de production L’image d’après (Tours) et encadre des ateliers 
de cinéma dans les lycées et collèges. Il a participé au Festival international du film 
insulaire et au festival Aux écrans du réel en tant que président et membre du jury.



Cavalières : femmes qui montent à cheval.
Nul cavalier, en effet, dans la promotion qui prépare, cette année-là,  le bac « Cheval » au lycée 
agricole d’Amboise. Au fil des saisons et des trimestres, la caméra de Charlie Rojo nous installe, 
toujours avec pudeur et délicatesse, au cœur de ce gynécée équestre. C’est que le cheval est 
devenu, en grande partie, affaire de femmes. Libéré par la machine des virils travaux des champs, 
guerriers et agricoles, soulagé du poids des diligences, calèches et autres charettes, le cheval a su 
se reconvertir – et par là, sauver sa peau – dans les activités de loisir où professionnels et clients se 
conjuguent presque exclusivement au féminin.
Le cheval est devenu affaire de femmes, oui. À moins que ce ne soit la femme qui soit devenue l’af-
faire du cheval… Car on comprend très vite, dès les premières secondes du film, que la motivation 
profonde et réelle de ces bachelières n’est pas d’abord professionnelle. Elles sont mues par un rêve 
et un désir obsédant, de plus en plus obsédant au contact répété du bel animal : être à cheval, être 
auprès du cheval, encore et toujours. Ne plus vivre qu’au rythme de son souffle et du sabot bon-
dissant ; qu’au contact des muscles puissants, du lin un peu rêche du crin, du velours de la bouche 
et du ventre ; ne plus respirer que la chaude et sensuelle odeur de cuir boisé, effarante pour le nez 
novice qui débarque sans préparation dans une écurie ; n’avoir point d’autre phare que la lumière 
sombre du globe parfait de l’œil, petit frère terrestre de la Lune, maîtresse des émotions. 

« Être à cheval, être auprès du cheval, encore et toujours. »



« Le cheval, c’est sensible » dit justement l’une des cavalières. Animal vibrant et vibratoire, il sent 
tout, sait tout de vous, plus que vous n’en saurez jamais. Il vous scanne à l’inspir et vous soigne à 
l’expir. L’instinct de la proie, cette fragilité aux aguets, est aussi force de guérison. Telle est la leçon 
du peuple cheval au centaure Chiron. Aussi, pour atteindre l’extase de cette fusion centauréenne, il 
faudra apprendre à contrôler ses émotions, maîtriser son « souffre » comme disent les alchimistes ; 
il faudra aussi parler couramment, de tout son corps et de tout son être, cette hallucinante « langue 
des oiseaux », ce code secret un peu rabelaisien : « dire oui avec ses jambes et merde avec ses 
épaules ». Et lire, lire, relire, monter, monter encore. « Lege, lege, lege, relege, ora, labora et inve-
nies » : « Lis, lis, lis, relis, prie, travaille et tu trouveras », dit encore le vieux traité d’alchimie.
Que trouverai-je ?  - Tu trouveras la liberté et l’unité, par l’entremise du destrier magique. Unité avec 
toi-même et avec le monde. Ton pas fera danser la terre, ton souffle fera frémir les ramures des 
grands arbres de la forêt, ton esprit flottera dans le bleu de l’azur…
C’est à ce Mystère équestre que nous initie Charlie Rojo, n’approchant chevaux et hommes qu’avec 
une distance respectueuse, solennelle même, mais douce et charnelle ; comme si sa caméra s’était 
elle aussi faite cheval, appréhendant le monde de façon délicate et réservée, métonymique, la partie 
révélant le tout, à la pointe des lèvres et des naseaux.
Cependant, cette ascèse spirituelle peut-elle s’accommoder de la dure - et parfois triste -  réalité ? 
Des impératifs économiques et comptables propres à la gestion d’une entreprise équestre ? Com-
ment vivre avec le paradoxe d’un cheval rêvé, libre et sauvage, et pourtant dompté, voire parfois 
aliéné par le travail du manège ou de la haute compétition ? Comment se résoudre à se séparer 
d’un cheval qu’on a élevé pour la vente, mais qu’on a connu poulain, qu’on a soigné et aimé comme 
un enfant ? Comment faire tourner, sans homme à ses côtés, une entreprise agricole qui requiert 
santé et force physique ? Car oui, « il faut que ça tourne ».  Le mérite du film est aussi de pointer 
ces difficultés : certaines cavalières, d’ailleurs, ne se remettront pas de ce heurt entre les rêves de 
l’enfance et cette réalité brutale et schizophrène. Certaines doutent déjà d’un avenir professionnel 
dans le monde équestre, dominé, encore et malgré tout, par une logique économique et masculine.
Mais peut-être est-ce le cheval qui détient, là encore, la réponse et quelques clés. S’il est certes 
« sensible », le cheval est aussi très « fort » reconnaît l’une des cavalières : fort par son courage, 
fort de supporter notre domination, mais surtout fort de nous aimer… C’est cette voie de l’amour 
qu’un nombre toujours croissant de professionnel(les) du cheval s’efforcent aujourd’hui d’emprunter.

Caroline Milan, cavalière et professeure de philosophie



À Amboise (Indre-et-Loire)

Dans la presse, lors du Mois du film documentaire 2022

À Gourin (Morbihan)
Le TélégrammeOuest France
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